
 
 
 

 

 

 

 

 

 

COMMUNIQUÉ DE PRESSE 

SOUS EMBARGO JUSQU’AU 25 NOVEMBRE 09h00 CET 

LA VIOLENCE À L’ÉGARD DES FEMMES ET DES FILLES, L’UN DES PLUS GRAVES FACTEURS 

D'INÉGALITÉ URBAINE 

 

Barcelone, Bruxelles, 25 novembre 2020 – La violence à l’égard des femmes et des filles 

est l’une des violations des droits humains les plus graves et pourtant les plus tolérées au 

monde. Les femmes et les filles sont confrontées à de multiples types de violence générés 

par les inégalités de genre existants au sein des zones urbaines, et que l’épidémie de la 

Covid-19 a démultipliées et exacerbées. 

Marquant la Journée Internationale pour l’élimination de la violence à l’égard des 

femmes, Metropolis, Cités et Gouvernements Locaux Unis (CGLU) et Cities Alliance attirent 

l’attention sur l’importance d’aborder la violence à l’égard des femmes et des filles au 

sein des espaces urbains. 

Sous le slogan « Libérons nos communautés, nos villes et nos métropoles de la violence de 

genre », nous exhortons les gouvernements locaux, régionaux et nationaux à intégrer une 

approche sexospécifique et sensible à la dimension de genre dans l’ensemble des efforts 

et des services visant à répondre à la crise actuelle, et dans la perspective d’une relance 

résiliente et inclusive.  

“La violence basée sur le genre est inacceptable et se fonde sur des stéréotypes 

qui ont été exacerbés par la pandémie. Nous devons changer de perspective et 

créer de nouveaux modèles qui puissent inspirer les filles et les garçons. Le niveau 

local doit devenir le berceau d’un leadership féministe, en tant que catalyseur 

important de la transformation pour les femmes et les hommes de demain. 
Emilia Saiz, Secrétaire Générale, CGLU 

 

La violence à l’égard des femmes et des filles se manifeste partout : à la maison, au 

travail, sur les places publiques, dans les parcs, sur les marchés, dans la rue, dans les 

sanitaires publics, dans les transports publics, mais aussi au sein de nos propres 

gouvernements et de nos institutions, et même en ligne, sur les réseaux sociaux et autres 

plateformes virtuelles.  

Selon l’ONU, la violence basée sur le genre augmente de manière exponentielle alors 

que la pandémie de la COVID-19 amplifie le stress économique et social et que les 

mesures d'isolement social restreignent les mouvements et les déplacements des 

personnes. De nombreux rapports sur la violence à l’égard des femmes et des filles font 

part d’une augmentation de 25% de la violence, allant parfois jusqu’à doublier dans 

certaines zones urbaines, et qui s’accompagne d’une augmentation du risque de 

harcèlement sexuel. De nombreuses femmes et de nombreuses filles sont contraintes de 

https://www.metropolis.org/sites/default/files/resources/Observatory_Violence-metropolis-responses-global-issue_Gutierrez-Llamas-Martinez.pdf
https://www.un.org/sexualviolenceinconflict/wp-content/uploads/2020/06/report/policy-brief-the-impact-of-covid-19-on-women/policy-brief-the-impact-of-covid-19-on-women-en-1.pdf


 
 
 

 

 

 

 

 

 

se confiner chez elles, avec leurs agresseurs, tandis que les services de soutien et d’aide 

aux survivantes sont interrompus ou rendus inaccessibles. 

“La pandémie de la Covid-19 a levé le voile sur l’ancrage profond des discriminations et 

l’exclusion structurelle des femmes – en tant que filles, au sein des ménages, en 

économie, en politique et au sein de la société. Pour celles qui vivent et travaillent dans 

le secteur informel, la situation est encore pire". 

William Cobbett, Directeur, Cities Alliance  

 

Les femmes ont été en première ligne de la réponse à la pandémie, bien qu’elles 

continuent à être constamment sous-représentées au sein des fonctions publiques et dans 

les postes de direction, et ce dans le monde entier et à tous les niveaux, y compris dans 

les sphères locales de gouvernements. La violence à l'égard des femmes, des dirigeantes 

de base et des représentantes élues reste l’une des principales barrières qui les 

empêchent de participer pleinement et de manière effective à la prise de décision, en 

particulier dans le contexte de la crise.  

 

« À Metropolis, nous imaginons des métropoles où les femmes et les filles se sentent en 

sécurité au sein des sphères publiques et privées, et où elles parviennent à obtenir une 

représentation égale au sein de structures de gouvernance plus sensibles à la dimension 

de genre. Nous invitons les gouvernements locaux à concevoir des politiques qui 

s'attaquent aux inégalités urbaines et, par conséquent, à réduire la violence fondée sur 

le genre. » 

Octavi de la Varga, secrétaire général, Metropolis  

 

Nous devons repenser les réalités de nos villes et de nos métropoles pour les rendre plus 

inclusives et aptes à soutenir l’autonomie des femmes, leur sentiment d’appartenance à 

leurs communautés, et garantir ainsi un accès égal à la vie publique et aux services de 

base, faisant ainsi progresser la réalisation de l’Agenda 2030. Nous espérons que cette 

campagne aidera à convertir la crise en une opportunités permettant de libérer nos villes 

et nos métropoles de la violence de genre. 
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METROPOLIS - Marta Briones mbriones@metropolis.org / communication@metropolis.org   

CITIES ALLIANCE - Yamila Castro ycastro@citiesalliance.org  

Secrétariat Mondial de CGLU - Fátima Santiago Matito communication@uclg.org 

 

NOTE AUX ÉDITEURS 

 

Association mondiale des grandes métropoles (Metropolis) est le réseau mondial des grandes 

villes et des aires métropolitaines. Metropolis réunit 141 gouvernements des agglomérations 

urbaines du monde entier. Avec 35 ans d’histoire, l’association est aujourd’hui le lieu de 
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convergence de l’expertise mondiale en matière de gouvernance métropolitaine. Metropolis 

permet de trouver des réponses communes aux défis de la métropolisation, de faire entendre les 

voix des métropoles sur la scène mondiale et de développer des capacités pour délivrer des 

services et politiques publiques. www.metropolis.org 
 

Cities Alliance es un partenariat mondial visant à lutter contre la pauvreté urbaine et à soutenir les 

villes dans leur poursuite du développement durable. Hébergée par l'UNOPS, l'organisation est 

constituée de 25 membres, dont plusieurs organisations multilatérales, agences de l’ONU, 

Gouvernements, ONG, gouvernements locaux et réseaux de villes. Ses principaux thèmes de travail 

sont l'égalité de genre, les migrations, la croissance économique, la résilience climatique et 

l'innovation, avec un accent particulier sur les informalités. www.citiesalliance.org 

 

Cités et Gouvernements Locaux Unis (CGLU) est l’Organisation Mondiale des gouvernements 

locaux et régionaux, et de leurs associations. Elle représente et défend leurs intérêts sur les 

devants de la scène mondiale. L’ensemble des membres de CGLU représentent 70% de la 

population mondiale, avec une présence dans toutes les régions du monde. Les principales 

thématiques d’intérêt politique de CGLU sont : la démocratie locale, la réalisation des Objectifs 

de Développement Durable, les finances locales, le développement urbain, et la diplomatie des 

villes dans les processus de construction de la paix. Visiter www.uclg.org et suivre @uclg_org pou 

plus d’informations. 
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